
LES COMÈTES



Que savez-vous sur les comètes ?
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__Tout d’abord j’aimerais savoir ce que vous savez sur les comètes
__ Nous allons détailler aujourd’hui ce qui est connu suivant l’époque
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Une petite introduction



Les comètes ont toujours existé dans notre ciel 
et il en est fait mention depuis l’antiquité

Ici  une pièce frappée par 
Auguste (vers -19/-18) ; 

Avers : CAESAR AVGVSTVS, 
profil droit de César/ 

Revers: DIVVS IVLIV[S], avec 
une comète (étoile) à huit 

branches, queue vers le haut.
Ici la tapisserie de Bayeux datant de 1070 avec la 

comète de Halley 

Historique

1. Avant 1600
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L’histoire de l’exploration cométaire “débute il y a plusieurs siècles avec les premières observations de ces astres”.

1. Antiquité : les premières mentions (bien avant la science)
Les comètes sont observées depuis la préhistoire, mais les premières descriptions écrites apparaissent dans les civilisations antiques :
Chine (dynasties Zhou et Han), Mésopotamie, Grèce antique, Égypte
Elles sont alors vues comme des signes divins, des présages, des anomalies célestes.
�2. Antiquité classique : premières observations scientifiques
À partir du IVᵉ siècle av. J.-C., les philosophes grecs commencent à débattre :
Aristote pense que les comètes sont des phénomènes atmosphériques, des exhalations terrestres qui s’enflamment dans la haute atmosphère. (idée qui dominera pendant 1500 ans)
Certains astronomes soupçonnent qu’elles sont célestes, mais sans preuve.




Passage de la comète de Halley en 1531. 
— © Alamy Stock Photo2:
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3. Renaissance : les comètes deviennent des objets célestes
La bascule scientifique se produit en 1577, grâce à Tycho Brahé :
Il mesure la parallaxe de la comète de 1577, et montre qu’elle est plus loin que la Lune, donc céleste et non atmosphérique.�C’est un tournant majeur : les comètes entrent dans l’astronomie.

Mais on ne sait pas d’où elles viennent, pourquoi elles sont là, ni de quoi elles sont faites




3. 17ème et 18ème siècle

Image de la grande comète de 1680
Document de « The Free Social Encyclopedia »

La représentation de l'orbite de la comète de 1680 
par Sir Isaac Newton correspond à une parabole. 
« Les principes mathématiques de la philosophie 

naturelle. » Londres : Benjamin Motte, 1729 : 358. 
(Wikimedia Commons)
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4. XVIIᵉ–XVIIIᵉ siècles : les comètes deviennent des objets orbitaux

Les lois de Kepler (~1600) permettent de comprendre les orbites cométaires.

Newton (1686) calcule l’orbite de la comète de 1680 
la comète de 1680 est littéralement celle qui a permis à Newton de démontrer la gravitation universelle. 
Il a démontré que, contrairement à certains qui pensaient avoir vu 2 comètes en 1980 et 1981, n’en ont en fait vu qu’une, avant et après le passage au périhélie.
Il montre qu’elle suit une parabole. 
Et ainsi il montre que les comètes font partie du système solaire

Et c’est Halley (1705) qui montre que trois comètes celles de 1531, 1607, et 1682, forment un seul objet périodique, du fait de leur orbite(même forme), de leur inclinaison similaire et elles passent au périhélie environ tous les 76 ans,  et prédit son retour en 1758, ce qui sera confirmé, mais après sa mort
À partir de là, les comètes deviennent des corps du Système solaire, régis par la gravité.





Photo du 10 octobre 1862
Exposition de 30min

La comète Swift-Tuttle

Un des spectrogrammes de Huggins de 
la comète C/1881 K1 (découverte par 

John Tebbutt)

4. 19ème et 20ème siècle
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5. XIXᵉ–XXᵉ siècles : naissance de la cométologie moderne
Les sources montrent une série d’avancées majeures :
1812–1836 : on trouve la nature des queues (poussières repoussées par le Soleil)
1858 : premières photographies de comètes
La comète Swift-Tuttle : Cette comète a été découverte par Lewis Swift durant l'été 1862 mais il était pourtant persuadé d'observer la comète Schmidt, découverte une quinzaine de jours plus tôt !
1864–1881 : premiers spectres cométaires
1930–1940 : identification des molécules mères (eau, NH₃, CH₄)





5. Après 1949
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6. 1950 : Oort formalise l’origine des comètes à longue période
En 1950, Oort fait trois observations clés
Les comètes à longue période arrivent de toutes les directions les comètes à longue période ne viennent pas du plan de l’écliptique, mais de toutes les directions du ciel. �Et comme elles sont très actives, elles ne sont pas encore passées souvent près du Soleil
Leurs orbites sont quasi paraboliques : beaucoup de comètes ont des aphélies situés à plus de 20 000 UA
Et depuis le début des observations des comètes il y en a toujours : comme à chaque passage elles perdent de la matière elles ne peuvent pas vivre éternellement donc il doit y avoir un réservoir
Un réservoir sphérique, situé entre 20 000 et 200 000 UA, contenant des milliards de comètes, perturbé par les étoiles proches et la marée galactique, qui envoie régulièrement des comètes vers le Soleil.







Les orbites des comètes et leur lieu d’origine
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Finalement les comètes ont des orbites qui suivent les lois de la gravité, et qui peuvent être soit des ellipses, soit des paraboles soit des hyperboles
Et elles sont cantonnées dans 2 réservoirs de comètes.

Le nuage de Oort dans lequel, du fait de son éloignement et de sa proximité avec l’extérieur elle peut s’autoalimenter
Comme Oort l’avaient remarqué, celles qui viennent du nuage de Oort ont une trajectoire quasi parabolique et une orbite dans n’importe quel plan

Et la ceinture de Kuiper qui, à la formation du système solaire a gardé plein de petits corps qui ne se sont pas aggloméré en planète.
Elles ont une période plus courte et un plan proche du plan de l’écliptique
Halley avait vu que certaines revenaient et avaient une orbite ellipsoïdale, 
Mais là aussi il y a plusieurs cas de figure
Il y a aussi les comètes à courtes période qui ont un aphélie situé avant Neptune mais elles se sont crées petit à petit 

Et enfin les hyperboliques qu’on a rencontré 2 fois ces dernières années avec Borisov et 3I/Atlas qui ne viennent pas du système solaire
Mais elles peuvent aussi venir du nuage de Oort et avoir été perturbée, pour devenir hyperbolique, il semble qu’il y en aurait eu 350 à 450 dans ce cas là
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Quand une comète arrive pour la première fois près du Soleil, elle peut :
Soit être désintégrée par le Soleil
Soit continuer sa route sans changement 
Soit être légèrement déviée et alors son orbite change et si sa trajectoire était parabolique elle peut devenir ellipsoïdale ou si c’était déjà une ellipse sa période peut changer



La comète McNaught vue 
de Swifts Creek, Victoria le 

23 janvier 2007

Exemple : C/2006 P1 (McNaught) 
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Par exemple :
C/2006 P1 (McNaught) — orbite légèrement hyperbolique.


https://fr.wikipedia.org/wiki/Swifts_Creek
https://fr.wikipedia.org/wiki/Swifts_Creek
https://fr.wikipedia.org/wiki/Victoria_(Australie)


Voilà ce qu’on avait prévu…

Et c’est ce qui s’est passéLa comète Ison, 
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Mais aussi :
La comète Ison, officiellement désignée C/2012 S1, n’était jamais venue auparavant dans le système solaire interne avant son passage près du Soleil en 2013. 
Son orbite presque parabolique a suggéré qu’elle provenait directement du nuage d’Oort, une région distante du système solaire où des comètes restent en sommeil pendant des milliards d’années. 
Elle a été découverte en 2012, après avoir été perturbée par une étoile proche il y a environ 10 000 ans, ce qui l’a mise en orbite vers le Soleil pour la première fois dans son histoire.
Elle n’avait pas encore formé la croûte de poussière et de glace qui obstrue la dégazation des comètes plus fréquentes.
Son passage au périhélie le 28 novembre 2013, à seulement 1,1 million de kilomètres de la surface solaire, a été son unique et premier rendez-vous avec notre étoile.




La Comète Shoemaker Levy 9 (D/1993 F2)
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Et encore :
La Comète Shoemaker Levy 9 (D/1993 F2)
C’est un tout autre cas de figure, cette comète qui tournait autour du soleil fut sans doute capturée par Jupiter dans les années 70 ou même avant 1929. Elle était donc en orbite autour de Jupiter avec une orbite ellipsoïdale ins table. 
Le 8 juillet 1992, trop près de Jupiter, à seulement 22100km de sa surface, elle se fragmente en plus de 20 morceaux, qui chacun deviennent des petites comètes.
Elle fut découverte officiellement en 1993
À partir de là on l’observe très sérieusement car on sait que son prochain passage proche de Jupiter sera fatal.
C’est ce qui se passe entre le 16 et le 22 juillet 1994
Les morceaux entrent dans Jupiter un à un à la vitesse de 60km/s soit 216000km/h
Les impacts resteront extrêmement visibles plusieurs mois
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Voici un peu plus d’information et quelques exemples supplémentaires
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Et pour finir un petit film récapitulatif
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